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LA GUERRE~-.. 
DE GLOZEL V' d~ 

EST lt!LLUMÉE 
Une violente escarmouche 

entre M. Salomon Reinach 
et le comte Be,gouen 

-<t-

Le rapport de M. Bayle, directeur du 
service de l'identité judiciaire à la pré­
fecture de police, sur les objets saisis 
au musée Fra· 
din, a rallumé 
la guerre de 
Glozel. Corn· 
me l'an pas­
sé, les engage­
ments sont 
d'une excep­
tionnelle vio­
lence. 

Pris à partie 
par M. 1 c 
co rn te Be­
gouen, profes­
seur de~ pré­
histoire à l'U­
niversité d e 
Toulouse, M. 
Salomon Rei-
nach, membre 
de l'Institut 
répond dans 
l'Express du 
Midi>~ s 

ter d' « érudit '' dépourvu 
de sens critique. est d'autant plus 
drôle que depuis des années, parlant de 
la magie dans ses rapports avec l'art 
quaternaire et cela en divers pays, l\1. 
Begouen ne fait que démarquer mon 
mémoire de 1903 à ce sujet. Un jour, 
perdant patience, je lui ai fait obser­
ver qu'il y allait un peu fort. Il m'a 
répondu que mon mémoire était trop 
connu pour qu'il eût besoin de le Cl­

ter. Je p'ai fait de fouilles qu'en pays 
grec et en Afrique. Mais j'ai été le 
premier à publier le catalogue rai­
sonné et complet d'une collection pré­
historique (1889). et ce livre est encore 
pillé par bien des ·gens. La monstrueu­
se ineptie des détracteurs de Glozel, 
qui sera bientôt .démasquée, fera som­
brer plus d'une réputation, fondée sur 
des titres. Celle de M. Begouen n'a 
donc rien à craindre. 

,, Sentiments très distingués. 
11 S. REINACH, 

Ne se tenant pas pour battu, M. Hen· 
ri Begouen réplique, du tac au tac : 

<< M. Salomon Reinach est furieu:X 
que la revision des valeurs scientifi­
ques amenée par la grote5<}Ue mystifi· 
cation de Glozel l'ait fait descendl'e 
d 

dépit de 
nombreu­

ses !erreurs. 
Qu'il ne s'en 
prep.ne qu'à 
lui-même. En 
ce qui concer-
ne ses théories 
sur l'origine 
et l'inspiration 
magiques de 
l'art paléoli­
thique, je n'ai 
jamais man­
qué de rendre 
justice à la 
part qui 1 ui re­
vient dans le 
dévc\oppemei1t Comte BEGOUEN 
d'une idée 
~mise avant lui par le savant bel: · de 
3emardin et l'Anglais Lang, :nais 
1yant refusé de le suivre dans ses cxa­
rérations techniques et ses risibles 
:héories des ratapas, j'ai, ainsi que 
Jien d'autres, Cartailhac Breuil, Capi­
:an, etc., apporté par des découvertes 
~t travaux des preuves nouvelles et des 
déductions importantes. Corriger n'est 
pas démarquer. 

, Vous le voyez, M. · Sàlomon Rei­
nach a une façon toute glozélienne 
d'exJl,~Ser les fait~ et d~ cite: les 
tes. C est dtre que ses afhrmahons 
aucune importanèe. 

,, Comte BEGOUEN. n 
~ Et la bataille continue. 
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- Les aviateurs de Marmier et Favreau Re~ ·-• l'intention de battre un record 


